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Après avoir créé l'homme, Dieu le plaça dans le Jardin d'Eden pour le cultiver et le garder.-[Genèse, u, 15.]
Heureux les cultivateurs, s'ils savaient apprécier les avantages de leur condition.-[ Virgile.]
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TRAITE DES VACHES LA1TIERZES.

(Suite.)

LiVRE PRIKR.
CHAPITRE TEu.

De l'espèce Bovine en général.
La raco bovine est une dos plus pré-

cieuses ressources de l'agriculteur, si
surtout il sait cn tirer parti. Il arrive
bien souvent, eependant, que fiute do
soins, on n'obtient pas de la racebovine
tout le profit que l'on on attend. rour
la même raison, les races dégénèrent
et los meilleurs troupeaux disparaissent.
Ce résultat est encori.amoné par lo peu
d'attention quo l'on apporte da'ns les
aecouplemIeint. Beaucoup de cultiva-
tours font au basard les nccouplements,
d'où il résulte presque toujours dos pro
duits inférieurs.

Le même fait Fe reproduit sous le
rapport du rendement on lait, quand
on donne à une vache bonne laitière un
taureau d'une classe inférieure.

Des expérierc cs souvent renouvelées

ont démontré qu'un taureau dle hauiito
laille et do premier . ordre, accouplé
avec une vache de taille et d'ordre in-
fbrieurs, donne un produit plus fort et
d'un ordre supérieur à la mère; tandis
que, si on accouple une vaehe do taille
et d'ordre supérieurs avec un taureau
d'ordre inférieur, on n'obtiendra qu'un
produit inférieur quant au rendement
on lait.

Ainsi, un taureau do premier ordre,
à quelquo classe qu'il appartionno,al lié
à une vache d'ordre inférieur, donnera
un produit supérieur à la mère, et le
descendant sera toujours meilleur lors-
que, dans chaque classe, on choisira
pour les allier deux sujets de premier
ordre. Si, au contraire, on accouple
des individus de classe et d'ordre diffé-
rents, il en résultera un produit qui le
plus souvent, n'appartiendra ni à la
classe (lu père, ni à celle de la mère ;
c'est ainsi qu'apparait la bdtardlise, qui
conduit les races i une prompte dégé-
nération.
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les bâtards. . Désormais, l'on pourra dans les

Chaque classe a ses bâtards, c'est-à- campagnes, séparer sans peinc, le bon

dire, des individus, qui quoique ayant .bétail du mauvais ; on ne conservera

quelque ressemblance avec les prémiers dans les étables que des vaches qui
ordres de leurs classes, en diffèrent né donneront une quantité au moins deux

atnoins pour le rendement en lait. fois plus grande de lait et de beurre.
DE LA COULEUR DES ANIMAUX.

DE L.UTILITE DE LAMETHODE GUENON, Les qualités de la vache diffèrent non

ET DES SIGNES CARACTERISTIQUES pas en raison du pelage, mais en raison
QUI EN SONT L'OBJET. des signes caractéristiques extérieurs.

Il est donc essentiel de ne faire sail- DE L'INFLUENCE DU CLIMAT.
lir les vaches que par des taureaux de Aux causes qui contribuent à la dé-
bon n(qualité. Mais comment les re térioration de nos races, on peut ajouter
connaitre? l'influence du climat et de la nourri-

Voici: turc.
Les vace. tlsgnse lsdfé

LicssigneOs caractéristiques sont les rentes races que l'on appelle laitières,
mêmes chez les mules que chez les fe- qui sont importées dans d'autres pays,
melles.. Ils sont seulement moins dé- y conservent pendant leur vie toutes
veloppé.s chez les mâles; mais, on ap- leurs qu-dités; mais quand elles se per-,
portant le soin et l'attention nécessai- pétuent par l'union avec des taureaux
res,en consultant les planches que nous du pays, i le pro luit ne diminue pas
publierons dans quelque temps, on les entaille, il diminue en quantité lacti-
discernera sans peine. fère et le propriétaire qui tient à

Sans doute, c'est déjà beaucoup que ''avoir que de très bennes laitières est
d'ètre à même de discerner une bonne obligé (le les tirer encore du lieu de ses
vache d'ue mauvaaise. Mais là ne se premiers achats.
borne pas la découverte contenue dans
Cc traité. Elle apprend de plus à con-
nuitre dès le plusjeune âge, et toujours
à l'aide de l'écusson, les qualités ou les
défluts futurs de l'élève en ce qui a
rapport à la production du lait.

En effet l'animal vient au monde
avec les signes à l'aide desquels on re-
connait sa bonne ou mauvaise nature.
Dès le premier jour dosa naissance, ils
sont apparents. Le poil de l'évusson
est cotonneux, et dans ses points de
rencontre avec le poil de la robe, il e t
long et soyeux. Il se distingue moi s
facilement quelques jours après la nais
sance de l'individu qu'à l'âge d'un mois
et demi ou deux mois, parce qu'à cette
épo 1uc le poil, en quelque sorte follet
et cotonneux, parfois même velouté,
teiiili, l'écusson reste à nu, at laisse
apparaître plusdistinctement les signes
doi qualités ou des défauts qui acconi-
paignjont, l'animal pendant le cours de
Ss. vie.

A partir do la naissanco de l'individ u
l'écusson se développe, et s'élargit dans
le, mêmes proportions que le rsit dti
corps; il facilite la connaisý:anico de
l'individn, quelque soit son sexe, et
peut guider avec certitude 'élévour

ir la valeur le l'élèvc qu'il voudra
couserver-.

1/ccuîno est naturuL à Lots les ani -
maux: il existo mlît'm 'chez le fbetus
du i S mois.

DE L'ACHAT DES ANIMAUX.
Comme nous avons vu que L'influence

du mâle sur le produit de l'accouple-
ment était plus grande que celle de la
flemelle, il vaut donc mieux acheter de
bons taureaux pour améliorer les races
indigènes, plutôt que des vaches.

DE LA NECESSITE D'EVITER LES MAU-
VAlS CRO1SSEMENTS.

Il n'est pas au pouvoir de l'agricul-
ture de changer la nature du climat;
mais du moins, il lui est possible d'évi-
ter, parl des accouplements judicieux,
la détérioration des races, en mettant
en pratique les enseignements conte-
nus en co traité.

Combien de propriétaires ayant gar-
dé ait hasard,et nourri plusieurs années
des génisses sur lcs.guels ils comptaient
pour les indomniser de leurs soins, et
de leurs frais, ont vu leurs espérances
déçues!

Combien d'autres ont livré au but-
cher celles qui les auraient récompen-
sés de leurs peines, s'ils avaient su dis-
tinguer leur qualité lactifère!

Voilà pourquoi, ils n'ont souvent
dans leurs étables que des produits in-
férieurs, qu'ils gardent faute de mieux,
comme vaches laitières; qu'ils livrent
ensuite à un taureau inférieur encore,
d'où résulte un décroissement rapide de
qualités, dos déponses énormes faites
en puro- pertes; en définitivo moins
d'aisance.

CONFORMETION DES TAUREAUX.
Les formes n'influent pas essentiel-

lement sur la production lactifère, né-
anmoins, il est reconnu que les tau-
reaux qui remplissent le mieux les con
ditions qu'on peut désirer, doivent
avoir une taille bien proportionnée ·à
leur grosseur, les côtes relevées et ar-
rondies, le flanc étroit, le cou gros, ce
qui leur vient toujours plus ou moins
avec l'âge, la tête courte et carrée, les
yeux gros,les oreilles velues en dedans,
ce qui dénote leur force, leur ardeur,
leur rusticité ; les cornes courtes, au-
tant que possible, dans une bonne di-
rection, et éurtout de moyenne gros-
seur.

CONFORMATION DES VACHES.
Les vaches doivent aussi remplir des

conditions analogues : elles doivent
être bien faites et bien proportionnée,
avoir la tète petite et carrée, les yeux.
vifs et gros, l'encolure mince, le dos
horizontal, la croupe bien faite,la queue
bien attachée, les hanches larges, les
cuisses rondes, le pis peu allongé, rond,
souple, et couvert d'un duvet soyeux,

On a remarqué qu'en général les va-
ches qui ont quatre trayons égaux, et
celles qui o ont six,dont quatre égaux,
et deux plus petits, qui ne fournissent
pas de lait, appartiennent plus particu-
lièrement aux premiers ordres de cha-
que classe; et que celles des ordres in-
férieurs ont ordinairement quatre tray.
ons avec un faux, mamelon, te qui dé-
note des qualités moindres, suivant
l'ordre auquel elles appartiennent.

(& continuer.)

LETTRE DES ETATS-UNIS.

(Pour le Journal d'Agriculture.)

Plattsburgh, 15 avril, 1870.
M. le Rédacteur,-

De la culture de la Betterave et de la Carotte.
Je ne veux point laisser passer le

temps des semeenes sans, vous parler
un peu aujo.urd'hui de là' ulture de la
betterave et de la carotte. Malheureu-
sement, en notre pays, cette précieuse
culture est par trop négligée... Cpen-
dant, je ne blâme encore personne à cet
égard, parce que je suis porté à croire,
que, si on oùt connu plustôt les enor-
mes bénéfices que l'on retire de ces
racines, comme aliment pour les ani-
maux d'une ferme, on se serait aussi
plustòt mis à l'ouvre ; car, encore une
fois, remarquons4le, le Canadien-Fran-
çais no craint point le travail, dès lors
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qu'il est persuadé de retirer un profit
qui puisse au moins compenser ses la-
beurs. En conséquence, j'essaie mal-
gré mon incapacité, à vous donner à
l'instant mnênte, quelques renseigne-
monts qui, j'ose l'espérer, ne vous se-
ront point tout-à-fait inutiles.

Cependanc, rien n'empèche que des
personnes plus compétentes, en ce
genre de culture, puissent aussi elles,
faire connaître au publie, le mode
qu'elles ont d'abord adopté et suivi
avec avautuge. Je leur en serai d'au-
tant plus reconnaissant qu'elles mon-
treront plus do zèle à mettre au jour ce
qu'elles savot. D'autant plus que ça
mettra le laborieux et industrieux cul-
tivateur à même de suivre le mode qui
luisemblera, le mieux convenirà son sol.

Maintenant, cher lecteur : Entrons
on matière, et commençons par parler
de la betterave.

D'abord, personne n'ignore qu'il y a
plusieurs espèces de betteraves, mais
moi je ne vous parlerai que des deux
variétés les -plus connues, la betterave
rouge ou de disette, et la betterave
blanche à sucre ou betterave de Silèsie.
Celle-ci est préférable à l'autre, elle est
plus pleine, et surtout beaucoup plus
sucrée, sa chair est moins aqueuse et
par suite. plus. nutritive, ma!s elle ne
donne pas d'aussi grosses racines, et
veut une terre plus profonde que la di-
sette.

En général, la betterave exige un
sol metble, fortement fumé ,au moyen
d'engrais un peu décomposés, et sur-
toutun sol profond et perméable à la
pluie., Une terre argileuse, c'est-à-dire,
glaiseuse et qui est aussi serrée ne lui
convient nullement.

On cultive la betterave de deux ma.
nières : on la sème en place ou on la
repique.

Le semis se fait ainsi pour les terres
fortes: On labourò profondément la
terre avant l'hiver, au printemps on
dresse d' àillofs smblables à ceux

So i p 'les patates; on dé-
posenle'fond de ces sillons
un fumier gris bien décomposé, on re-
couvre ce 'fumier par trois ou quatre
pouces de;terre, et lon sème les bette-
raves sur le sommet de cette couche.
Cepeidant, dans les terres. légères, qui
ne redoutent 'pas l'humidité, il. vaut
mieux opérer de la. manière suivante:
On laboure profondément à l'automne;
au printemps, on couvre la pièce de
bon fumier, et on laboure ensuite en
formant:des planches de dix-huitpieds

(e largo, et apôòs avoi• hersé, roulé an
besoin, et assaiiii conime pour une se-
mence de céréalesj soit au moyen d'un
Rayonneur en bois, que le cultivateur
peut faire lui-même, soit avec une
Binette à main, on trace de petits sil-
lons d'un pouce à peu près de profon-
deur, distancés de trente pouces cnvi-
ron les uns des autres ; ce travail une
fois achevé, on sème les graines de mna-
nière à mettre trois à quatre, pouces
entre chacune d'elles, puis on recouvre
avec un râteau.

Suivant le dégra de la tempérit ure,
la graine reste plus ou moins long-
temps à lover. Aussitôt que losjonnes
betteraves commencent à se montrer,
il faut donner un binage pour détruire
les mauvaises herbes, qui, à cette épo
que de l'année, envahissent rapide-
ment le sol ; quelques jours après,
lorsquo les betteraves commencent à
atteindro la quatrième feuille, 0n doit
espacer les plants, en arrachant de pré-
férence ceux qui se touchent. On ne
peut préciser le nombre des sarclages
que demande cette culture, parce qu'il
est subordonné à l'etat de propreté et
d'ameubli.ement du sol ; seulement,
on peut dire qu'aussitôt que la terre se
durcit, et que les mauvaises herbes
commencent à se montrer, il est alors
indispensable de nettoyer. Pour cela
on se sert d'un bon .Bouleverseir.

Lorsque los racines ont atteint la
longueur du doigt, on éclaircit encore
do manière à laisser quinze à seize
pouces entre chaque betterave, et l'on
se sort du plant arraché pour rempla-
cer celles qui ont manqué.

La seconde manière de cultiver la
betterave consiste à les somer en pépi-
nière, peur- les replanter ensuite dans
le champ où elles doivent grossir ; ce
procédé est bon, surtout pour les terres
fortes, par les motifs que voici : au
printemps, on a beaucoup plus de
temps pour fumer et travailler conve.
nablement le champ qui doit recevoir la
plantation, et si la saison est sèche, on
peut, sans beaucoup de frait ni de peine,
arroser la pépinière ; tandis qu'il est
très-long, très-coûteux et presqu'ii-
possible d'arroser un vaste champ.
Mais le principal avantage du repi-
quage consiste on ce qùe le cultivateur
peut surveiller et soigner la germina-
tion de la graine et la croissance des
jeunes plants, bien plus facilement
dans 'une pépinière, pour laquelle on
choisit ordinairement un coin de terre
riche, meuble et propre, que dans un

champ qui n'est pas toujottrsl bien p1é-
paré, et o il arrive souvent que le
durcissoinent do la surface empêche la
germination do la graine.

Dans la pépinière, lo semis doit otre
fait en ligne, et les plants mis à ditam-
ce de deux pouces au moins, les uns
des autres, afin. qu'ils puissent ait ci ni-
dre la grosseur du petit doigt avant
d'être plantés. Que l'on sème au
champ ou en popinièa.e, le succès do
cette culture dépend des sarclages que
l'on doit toujours faire en temps oppor-
tun.

Vous savez comment on récolte le.i
betteraves ; je n'ai qu'à votis prévenir
contre un usage adopté par quelQues
praticiens, et qui consiste à enlever les
feuilles un mois avant la récolte, pour,
disent-ils, faire grossir la racine. Cette
méthode est plus nuisible qu'utile ; et
d'ailleurs les feuilles de betteraves
contiennent si peu de parties nutriti-
ves qu'elles ne valent pas la peinea d'-
tro ramassées. Après la récolte, les
racines doivent être soigneusement
emmagasinées, pour qu'elles n'aient
point a souffrir de la gelée ; on doit
veiller aussi à ce qu'elles soient lrmées
tres-sèches pour qu'elles ne pourris-
Sent pas.

La betterave est d'une grande impor
tance pour la nourriture et l'ongraisse-
ment du bétail à l'étable ; néanmoint,
on la dit moins bonne que la carotte
pour les vaches à lait, surtout quand
on fait du beurre. Un arpent de bet-
teraves donne du profit pour it u-delà. (lo
cinq arpents du meilleur pré.

La betterave sert aussi à la fabriea-
tion du sucre ; et comme telle, elle est
une source immense de richesso pour

<les pays qui la cultivent.
Carottes.-La carotte se cultive à

peu près comme la betterave; cepei-
dant on la transplante raremont, parce
que lo pùdn! a beaucoup de difliculté à
reprendre racine. On la some plus tot
quo la betterave, parce qu'elle craint
moins les gelées tatrdives, et qu'el1
met plus de temps à croître.

Le terrain qui convient à la carotto
est un sol meuble, léger, bien fumé et
surtout profond. Sa culture demalide
beaucoup do soins, surtout dans le
premier àge, parce qu'elle a tout à re-
douter de l'en vahissemnont des iauvai-
ses herbes. La distance convenable à
mettro entre chaque carotte, est de
sept à huit pouces; les rangs doivent
étre espacés comme pour les bettera-
ves, c'est-à-dire, de vingt-huit à trente
pouces.



228 idÎJÎN4L

Avant de semer la graine, il est bon
de la mélanger à deux fois environ sôn
volume de sable fin, de manière à la
bien diviser, et. rendre le semis plus
facile et plus égal. Aussitôt que la
jeune plante a deux feuilles, on sarcle
avec grand soin, et l'on donne un pre-
iier' binage, c'esf-à-dire, un premier
piochage pour'rendre la terre mouble.

Aujourd'hui, avec beaucoup d'avan-
tage, on se sert du Bouleverseur pour
opérer ce travail qui, à la pioche, est
long et pénible, sans conmpter qu'on fait
plus que décupler le temps en faisant
usage de cet instrument.

La carotte est un excellent fourrage
pour tous les animaux; les vaches qui
en sont nourries donnent beaucoup de
lait riche et savoureux ; les chevaux se
tiennent constamnment gras avec quinze
livres de carottes par jour et une ration
ordinaire de foin, et peuvent supporter
les plus rudes travaux sans manger
d'avoine; les volailles mèmes estiment
fort cette nourriture. Jo vous engage
donc, lecteur, de cultiver chaque année
cette excellente racine, sur au moins
un arpent, si vous avez de la terre
légère ; mais rappelez-vous biçn que ce
n'est que par lo3 piochages et les sar-
clages soignés et répétée, que l'on peut
obtenir une bonne récolte.

UN AMI DU PROORES.

MIOYENIPOUR EMPECTIrR LES CORNEIL.LES

• D'ARRAChER LE BLÉ-D'INDE.

Un journal anéricain do:nno le pro-
cédé suivant comme très-propre à enpê-
cher les corneilles et autres oiseaux
d'arracher le blé-d'indo aussitôt qu'il
est semé; on met le blé-d'inde, disons j
minot, dans une cuvette ou autre vais-
seau, et on jette dessus de l'eau très-
chaude en quantité suffisante pour cou-
vrir le grain entièrement; on le .aisse
tremper durant quelques minutes,assez
longtemps pour que le blé-d'indo se
réehauflo complètement; ensuite on
soutire l'eau et on répand sur lo blé-
d'inde un peu do gaudron qui aura été
d'abord chauffé jusqu'à ce qu'il soit bien
clair, et avec un bâton on brasse le
tout ensemble, ce qui couvrira chaque
grain de blé-d'inde d'une légère cou-
che de gaudron: enfin pour unîpècher
tes grains de se coller ensomtio, on ré-
pand dans la cuvette du plâtre ou de
la poussière et on brasse encore une
fois.

PRECAU'1TONS A PRENDRE POUR SEMER LE

BLE.

Avant de semer son bled, on le place
dans une batterie ou dans un hangard
et on l'arrose avec du sulfate de cuivre
[vitriole] dissout dans l'eau, dans la
proportion d'une once par gallond'eau.
Quand le bled est bien humecté on y
mélange de la chaux, jusqu'à ce que
tous les grains de blé en soient bien re-
couverts; cette- éhaux doit être aussi
forte quo possible. Il faut ensuite bien
brasser le blé, crainte que le mélange
n'étant pas parfait quelques parties du
tas puissent étre exposées à souffrir de
trop do chaleur. 11 est bon mème de le
brasseir de temps à autre, surtout s'il
doit resterlongtemps avantd'ètre semé.
Toute sa semence de bled peut ainài
ètre préparée le méme jour, quoique
l'on rie soit que pour semer son bled à
différents temps et même à de longs in-
tervalles.
Le sulfate do cuivre est un agent très

actif pour aider la végétation du bled ;
il le fait germer plus vite et lui doinne
une grande vigueur, il l'empêche d'ètre
mangé dans la terro par la teigne qui
s'attaque généralement au grain mème
du bled et le fait périr. Quelquefois la
teigno ne couî;o que la tige du bled et
ne l'ermpêche pas de reprende: mais cet
te dernière cbanc. de succès est assez
rare.

Le rôle de la chaux, dani la eulture
du bled est d'une importance majeure;
c'est un fait bien connu; mais on n'en
tient gén6ralemont pas assez compte.
C'est surtout pour les terres qui con-
tiennent le moins de chaux, comme les
terres grises et les terres jauies, et en
général toutes les terroes légères, qu'il
est importan t de s'en servir.

Il importe pour avoir cie bon bled de
toujours le semer pour qu'il puisse mî-
rir dans le croissant de la lune; car
alors il mûrit moins vite et est moins
exposé à être echaudé. Quand on
sème le blé ce bonne houir on peut
le somer durant tout le décours do la
lune; et quand on sème lard on doit
le semer quand la lune est faible, c'est-
dire durant le premier ou le dernier
quartier.

REMARQUES SUR LA CULTURE DES LE-

Le plus essentiel pour s'assurer du
beaux légumes et l'ameublissement et
la culture soignée de laterre. Aucune
pratique n'otfre plus d'avantage qu'une

culture profonde. Si les travaux se font
à la bêche la terre devrait être bêchée
à une profondeur de douze à seize pou-
ces et l'on y incorporera une grande
quantité d'engrais riches et bien pour-
ris; cette dépense sera compensée am-
plementpar l'augmentation du produit.
«Un égout parfait est de première im-
portance ; c'est de fait la première cho-
se à faire. Règle général, il vaut mieux
semer et cultiver toutes les espèces par
sillons, de préférence aux semences à
la volée : la culture en est moins cou-
teuse ; car, aussitôt que la plante sort
de terre, la houe peut être employée
entre les rangs et les sarclages doivent
être continués pendant toute la durée
de la croissance, afin d'ameublir la
terre et de la nettoyer p irfaite
ment.
Il ne faut jamais remuer la terre quand

elle est mouillé, parce que ça le rend
dure et par mottes pendant toute la
sécheresse on le dispose à recevoir et
retenir l'humidité dont lus plantes ont
besoiL.

Il est très important pour le cultiva-
teur d'assurer au plus tôt la maturité
de ses légumes; pour obtenir ce résul-
tat il et nécessaire de les semer dans
des couches chaudes aussi à bonne heu-
ro que possible ; le trouble n'en est pas
très grand et l'on gagne ainsi un temps
précieux.

1REMEDES SIMPLES.

Pour le Rhume de cerveau.-Recevez
par le nez et par la bouche la fumée de
poivre en poudre ou celle de vinaigre
jetté sur une pelle à feu chaude. - Ou,
recovez par le nez le parfum d'encens,
d'ambre jaune on de mastic, jetté en
poudre sur le feu.

Pour l' Haleine forte-Faites cuir dans
une cuilléré un peu d'alum, et me t.ez-ela
dans votre bouche la grosseur d'une
fève, deux fois par jour, le matin et
l'après-dîner. Ou, tenez dans la bou-
che, par intervalles, quelques grains de
sel, on du clou de girofle.

.Pour l'Enrouement.-Prenez deux ou
trois gousses d'ail pelées ; pilez-les avec
du sain-doux,fondu en forme d'onguent,
dont vous frotterez vos piedi le soir, en
vouà couchant, après les avoir chauffés,
et les enveloppez de linges chauds.- O
prenez le soir, en vous couchant, et le
matin à jeun, deux heures avant de
manger, de la décoction chaude.de na-
vet, faite-en eau avec un peu de sucre.
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TAUX DU CIANGE.

St. Hyacinthe» 25 Avril,
Greenbacks achetés à 84 p c (e dis

compte en monnaie d'argeut.
Argent auheté à 5u. c. de discompte

et vendu à 4Î
Or, à New York, le 22 Avril à

3 hrs. P. M., 113.
Oo00Ro(AN & ST. JACQUES,
Courtiersdo St. Hyacinthe

St. Hyacinthe, 25 avril 1870.
Le marche de samedi dernier était

très bien approvisionné. Les viandes
étaient en abondance ; le bouf à gril-
lade se vendait de 15 à 18 sous et sur
la fin du marché on pouvait en avoir à
8 et 10 sous la livre. Le lard qui pa-
raît auvir subi une baisse s'est bien
vendu, les prix étaient de 15 à 18 soas.
Le veau s'est bien vendu. Il y avait
pou de mouton et ls prix variaient.
Les cultivateurs avaient apporté au
marlié une graude quantité d'oeufs et
les prix qui étaient au commencement
du marche à 20 bous sont descendu sur
le milieu du jour à 13 et 14 sous. Le
beurre était très recherché et les prix
variaient du 1 chelin à 18 sous. Le
sucre était rare et on demandait de 12
et 15 sOus. Luis grins tols que le Ble,
l'orge, les pois, le blé-d'inido et le bar-
razinu, étaient peu demandé et les prix
étaient à la baisse. Le. patates étaient
coté à 4 chelins et $1. Les culLi'.a-
tours avaient aussi apporté au marché
des petits cochons, et les prix demandé
variaient de $2 à $3 chaque.

Pour plus amples informations voir
la cote des prix.

Voici le prix des grains chez les
marchands de cette ville
Orgepar50Ibs....................£0 2 1
Avoine par 36 lbs...... .......... o 1
Pois par 66 1lIs.................. 0 3 3
Graine de lin.................. 0 6

t. Hyacinthe 23 avril 1870.
F'AawN...Fleur, ex. supurfine$4 50 a 4 55

tg en poche p 100 lbs 2 00 a 2 25
GRais-Orge par minot.. 0 50 a 0 60

Avoine do .... 0 25 a 0 3
Gaudriole do .... 0 35 a 0 45
Pois do .... 0 75 a 0 00
Blé do .... 1 10 a 0 00
Blé-d'inde do .... o 90 a G oo
Sarrazia do .... 0 50 a 0 00

VoLzLLEs-Dindea par couple2 00 a 2 50
Oies do 1 00 a 2 00
Canards do 0 40 a 0 50
Poules do 0 40. a 0 70
Poulets do O 20 a 0 35

VIAND28--Bœuf à la livre .. 0 5 a 0 10
Do parquartier 0 4 a 0 6

Veau au quartier.... 0 GO a 1 00
Mouton, par quartier 0 40 a 0 60
Lard par livre...... 0 10 a 0 15

salé ...... 0 .9 a 0 10
Do par 100 lbs.... 9 00 a 12 00

Divans-Patates au minot .. 0 60 e 0 90
Beurre en livre .... 0 18 a 0 20

Do en tinette,... 0 15 a 0 20

Sucre d'étable ....
ouiladouzaine. ..
Suif la livre ........
Foin par 100 bottes...
Paille do
Choux la pièce ......
Miel la livre ......
Savon do ........
Oignons la tress....
Fèves le pot ......

do minot....
L lie...............
Navets la pièce ......
Pommes par minot .

do quart..
Tabac par LbI........

o 15
0 12
0 0
6 0
0 0
0 10
0 12
0 00
0 0
O 8
0 0
0 40
0 5
1 50
4 0
0 12

PRIX DU MARCHE D'ACTON.
23 avril 1870.

piastres cents
Fleur en p oche.... .......... 2 25 0 00
Avoine par iniot............ 0 32 0 36
coudriole dito.............. 0 43 0 50
Pois a soupe par minot...... 0 80 0 90
11--dinde par minot...... ... 0 90 0 00
Sarnisiu aito................ 0 55 0 60
Poules par couple............ 0 80 0 00
Poulets par couple. ..... 0..... 50 0 60
Boeuf par livre .... .......... O 0 10
Moutons par livre............ 0 07 0 09
Lard par lbs................ 0 13 0 16
Lard par 100 lIbs............ 10 50 il 00
Patate par min t............ 0 50 0 60
Beurre frais par Is .......... 0 25 0 26

dito salé................ 0 20 0 22
Sucre d'érable par 1lb........ .. 13 0 00
Suif par lIbs................ 0 15 0 16
Foin par 100 bottes.... ....... 5 50 6 00
Paille par bottu............ 0 05 0 o
Miel la livre............. ... 0 10 0 il
Savon du pays.............. O 10 0 00
Oignons par tresse.......... 0 25 0 30

Sherbrooke, 22 avril 1870
Boeutf-par quartier...... 6 no

(10 livre........ 5 0 15
Mouton ...... ... .. 4 la 6
Agneau ................ 5 @ 7
Lard par livre.......... 9 (@ 10
Beurre-en tinette...... 18 ( 20

do par livre........ 20 61 25
Fromage............... 8 & 12

ufs ................. 17 1w 265
Dindes par lb .......... 12 a 15
Poulets.............. 30 65 50
Oies..,................ 88 @ 09
Patates mint............ 40 0 50
Sucrcd'ôrabe............ 6 0 9
Sarasin ................ 40 11 00

en ileur par poche... .$1 50651 75
Avoine par minot....... 34 5 38
Lain(.................. 25 ni 2G
Foin, par ton..........$ 8 0 10
Paille do ............ $ 6 ( 0
Bois--dur, sec..........$ 3 rà 00

do vert..........$2 3
Miel, laboite........... 00 00

Montréal, 23 avril 1870.
Cuir à sînelle, Ne 1, B A la livre 22 a 00

Do No 2, do 20 a 00
<Ercono Nu 1 .................. 20 a 21

Do No 2 .................. 18 a 20
Vache cirée, légère.............. 40 a 41

do du - pesant...... ...... 35 a 38
Veu ciré...... ................ 60 a 70
Cuir à harnais.. .. .... .... .... 25 a 30
Buffle .................. le pied 14 a 15
Pebble ...... ............ 14 a 15
Vache en Kid ... ,... ...... 12 a 14
Vacht fendue ............ la livre 27 a 30
Patent uni.............. pied 19 a 20

do carlé ............. I 17 a 18
Peaux de mouton pesantes.. livre 20 a 25

do do légère.. . 25 a 30
Peaux vertes, No 1......la Jivre 8 a 00

No 2 ...... 7J a O
salées....... 0 a 00

A. KEROACK,
Marchand de cuir, 505, rme St. Paul.

-

Québec, 23 avril 1870
FL.ua-.extra supérieure........$6 52 a 6 60

Extm.e...... ............ 5 40a 5 75
Fancy................ 51 a 5 25
Supuriine No 1 .......... 5 10 a 5 20

Do forte ...... .... 5 30 a 5 40
Do No 2 .......... 4 60 a 4 75

En poclieNo I p 100 lIbs .. 2 30 a 2 50
G ruau p bri de 200 lbs.... 5 50 a 5 75
Farine d'avoine..........5 00 a 5 25

Do de blé-d'indu, blanch
par 200 tbs...... .. 4 25 a 4 40

De do do do jaune, 4 20a 4 25
VIANDEs-BCeuf, par 100 lIbs .... 9 00 a 10 00

Do par livre ...... .. 0 10a 0 12
Mouton do .... ...... 0 10 I 0 12
Agneau par quartier ,... 0 60 a 1 00
Lard frais par 100 lbs.... 9 O a 10 o

Do par livre...... 0 9 a 0 il
Lard salé do ...... 0 12 a 00 14
Jambon frais............ 0 11a 0 12

Do saléet fumé...... I 14e 0 16
Po.ssoNs-Saumon p brl 200 11)s 13 0 a 13 25

Do parlbs .... .. 0 8 O o 10
Morne verte par bri .. ,. .. 4 00 a 4 25

Do en paquet .. 0 Oa 0 0
Do parlbs...... 0 2a 0 3

Morue sèche par quintal.. 5 75 a 6 00
Huile de murue par gallon 0 0 a 0 60
Harengdu Labrador. ... 00 a 5 25

DIVERS-Beurre frais par livre ... G 20 a 0 22
Do salé do .. O 17 a 0 I

Volailles par couple .... 0 75 a 0 80
Dindes do .... 2 50 I 3 0
Oies do .... 1 25 a 1 50
Canards do .... 0 70 a 0 80
Patattes par minot ...... 0 55 a o 60
Uignons par ba-il...... .. 2 75 a 3 00
Avoine par minot...... .. 0 40 a 0 42
Pois de ...... .. I l 1 25

ufs, par doz .......... I 18a o 20
Fromage par lbs ........ 0 15 a o 1;
Sucre d'érable p lb.... .. o 8 a o 9
Pommes par bri.......... 4 50 a 5 00
Laine plIbs.............. o 28 a o 30
Bois par cordes, 21 p .. .. 3 25 a 3 75
Foin par 100 bottes .... '.. i 0 a v
Paille de ...... 3 00 a 4 00

PEAuX-Vertes, inspect., p 100 lb. 8 0 a 9 00
De moutons, non prép. ch. 0 90 a 1 00
De Vesu do p ,b. 0 12 a O L

Montréal 23 aviil 1870.
Boeuf, Ire qualité, par 100 lbs .. $7 a $8

2une qualité............ 5 a 7
fache a lait.... ...... ..... 20 a 30)

Extra ............... 30 a 55
Veaux, Ire qualité .... . .... ... o a 12

2nue qualité............ 6 a 9
3me qualité............ 3 a 6

à1ourtns, Ire qualité.. .... ... . 8 a 10
. 2ne qualité ............ 5 a 7

Agneaux, Ire qualité .......... 3 a 4
2ne qualité ............ 2 a 3

Cochons ................... 10 a 12
Foin, Ire qualité par 100 lIbs.... 5 a 6

3mue qualité .... ........ 4 a 6
Paille, Ire qualité ............ 2 a 3

Les Trois-Rivières 23 avril 1870.
Avoine .............. $0 25 a 0 30
Pois............... 0 70 IL 0 80
Gabourage........... 0 70 a 0 00
Sarazin ............ 0'40 a 0 60
BI»-d'inde canadien .. G 80 a G 90
BSuf par lbs ........ o 0o6 a 0 07
Lard do .... .... 0 15 a 0 181Veau par quartier.... o 00 a 0 00
Beurre frais par lbs .. 0 20 a 0 25
CEufs par douzaine .. 0 15 a o 1
Patate au minot...... 0 75 a 0 80
Foin à la botte ...... 0 05 a 0 00
Paille do ...... 0 00 a 0 00
Sucre d'érable .... .. o 10 a 0 00
Poulo par couple .... 0 50 a 0 60
Graisse fondu....... 24 a 0 0

en branche.... 0 20 a 0 o
Petite graine d'oignon O 10 a 0 00
Savon du pays ...... e 8 a 0 10
Saindoux par Ibs , .. 18 a 0 20
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MARCII, DE ST. CESAIRE.

St. Césairea 23 Avril 1870.
ieur-Farine deblé,par p1U0b$2 50 a 2 00

d'Avoine do « ... 2 00 a 0 00
de Sarasin do .... 2 00 a O CC

Griins-Blé par minot...... 0 00 a 0 O0
Pois do .... 0 00 a 0 85
Orge do .... 0 00 a 0 O0
Avoine do .... 0 30 a 0 33
Sarrasin do .... 0 00 a O Go
Lin do .... 0 00 a 0 00
Bl d'Inde do .... 0 80 a 0 90
Gaudriole do .... 0 43 a 0 44

Légumes-Patates do ..... 0 50 a 0 55
Fèves (to .... 1 40 a 0 00
Ogions do ... 1 00 a 1 20

Laiteries-slufs par doz, .... 0 10 a 0 20
Beurre par Iba .... 0 18J a 0 20

do salé en tinette 0 18 a 0 21
Divers-Sucre d'érable par tbs 0 il a 0 12

Miel do ...... 0 10 a 0 00
saindouxdo ...... 0 20 a 0 21
suif lalivre........ 0 0 a 0 10
Lard frais par 100 Ibs 8 00 a 9 00
Bouf par quartier.. 0 05 a 0 C6
moutons -do .. 0 42 a 0 CO
Bouf à la livre..,... 0 05 a 0 C-6
Lard par livre...... 0 12J a 0 13
Lard salé par livre.. 0 12.J a 0 13
Liérre par couple.. 0 20 a 0 26

Volailles-Dimles do ... 1 40 a 1 L.0
Oies do .... 1 20 a '1 40
Canards do .... 0 00 a 0 (0
Poules doe .... 0 40 a 0 50
Poulets do .... 0 38 a 0 14
Perdrix do .... 0 20 a 0 25
Pommes do .... 0 80 a 0 85
Pumines lequart. 2 00 a 4 00
Tabac ............ 0 08 a 0 09
Foin par 100 bottes.. 4 50 a 5 00
Paille par 100 buttes. 1 50 a 1 S

Bois-Pruclie, par cordw.......$ $l 50 a 0 où
Erable sèche do .... 2 60 a 3 OC
Merisier.. · ·do ;... 2 50 a 0 OC

Montréal 23 avi'. 1870.
FAHiNE-Bl6 par.100 lbs...... 11 6 a 12 0

Farine d'avoine...... 0 a 0 6
Dbo de blé-d'inde.. 9 6 à 10 0
Do de sarazin .... G 6 a 8 0

Galuns-Blé par minot...... 0 0 a 0 0
Orge do ....... 2 3 a 2 6
Pois do . 0 a 4 6
Avoine do ..... ... i 18.,2 0
Sarazid d .;.. 2 3 a ·2 6
Blé-d'inde . ...... 3 6 a 3 9

LEGuxEs-i'atates au sac...... 4 o a 5 o
Feves par mnot..... 7 G a 8 o
Oignons par tresse... 0 5 a 0 6

LÂiTEIUE-OUfs par doz...... 1 0 a 1 3
Beurre frais par lbs .. 1 3 a 1 0

Do salé do .. 0 10a il
Fromage do .. O 9 a 10

Divmns-Suie d'érable do .. 5 5 a 0 6
Miel ...... ....... 0 6 a 0 7
Saindoux par Ibs..... 0 0 a 1 8

VANDEs-l-Bd:ufl i, livrb ... 0 3 a 0 6
Lard do ...... 0 7 a 0 7
Moutun à la livre.... 0 4 a 0 0
Agneau au quartier.. 2 6 a 6 7
Veau à la livre ...... 0 6 a o 8
Lardfraig par. iu lbs 45 0 a 47 6
Boeuf .. do 25 0 a 30 2

VOLALLEs-Dinîdes par couple.. 12 0 a 18 o
Dindeje.unes do .. 10 0 a 15 0
Oies , do .. 6 0 a 9 0
Canards do 2 0 a 3 0
Poules do 3 r a 4 6
Poulets . do .. 3 0 a 4 0

G iniER-Canftards sauvages ... 0 ) a 0 0
Pigeois....... ...... n a 1
Perdrix:............... 3 a 4 0
Li-x'es¶..couple.. , 1 G a 0 0

AcALIS--otasse,preires.... 5.13 a 5 52
secondes .... 4 70 a 4 7f
troisiàmes..... 4 00 a 4 0(

Perlasse, premières... 5 16 a 5 1l
Lsecondes .... O 00 a 0 O0

l1A11CHE DE JOLI-1ETTE
23 avril 18710.

piastres cents
Fleur par quart.............. 5 50 IL O 00

do do centlbs........... 2 20 2 4t
do Bled-d'Inde (o........ 0 00 2 00

Avoine par 40 lbs...... ...... 0 25 0 30
Orge par 56 Ib .............. 0 56 0 60
Mil par 48 Ilbs............... 2 00 2 25
Pois par minot.............. 0 G0 70
Bled bo do................. 1 00 1 40
Bled.d'Inde do . do.......... o 60 0 70
Sarrasin do dI...... ....... 0 4 5 <i 50
Patates do do>............. 0 40 ) 50
(E ifs par douzaine,......... 0 15 0 17
Volailles par couple........... 0 50 0 00
Oies do dlo............ 1 00 1 00
Dindes do do.......... 1 40 2 00
Pigeons do do........ 0 00 0 20
Beurre frais pur lb........... o 18 0 20

do salù do................ 0 15 0 18
Saindoux par lb............ O 00 0 18
Mil dlo doe............. 0 00 0 09
Lard frais ?ar ceni Ibs....... 9 .00 10 0i

do mess par quart........ 20 00 25 00
ßIuffpar cent lbs............ 00 6 00
Foin par cent bottes........ 4 00 5 00
Paille do do.......... 2 00 2 50
Bois à la corde ............... 3 00 3 50

St Jean, 23 avril 1870.
Fleur, par quart .. ........ 4 80 a 5 00

par 100 Ibs .......... 2 40 a 2 50
île blé d'inde '). 100 Ilb. 1 75 IL 1 90
de sarazin do 1 90 a 2 00

Avoine, par 40 lbo .... ..... 0 30 a 0 35
Orge, ..5G .......... 0 56 a 0 GO
Graine de liii .............. 1 25 a 1 40

de mil ............. 3 00 al 4 50
Pois par minot ........... 0 70 a 0 75
Blé, e ........... 1 00 a 0 fiO
Blé d'inde par 56 Ibo ..... .. 0 70 a 0 75
Surazi 50 .... .. 0 40 a 0 45
Rufs párdouzaie ...... .. 0 13 a 0 15
Volailles par couple .... 0.. 50 a 0 do
Poulets do 0........ 40 a 0 50
Oies do ........ 1 00 a 1 60
Dindes do ........ 1 50 a 2 00
Pigeons -do ........ 0 10 a 0 12
Beurre frais par livre....... 0 18 a 0 20

salé do ........ 0 15 a 0 17
Saindoux do ........ 0 20 a 0 00
Miel du ........ 0 10 a 0 12
Patates................0 40 a 0 50
Lard fdlik par100lbs... . .io 00 a 10 00

u'eks .pur quart ....... 26 00 a 28 00
Boeuf pr 100.Ibs........... 5 40 a 6 00
Foin 'do bottes .. ... 5 00 a G C0
Paille do do ........ 1 50 a 2 00
Bois à lacorde........ ..... 3 00 a 5 00

Sorel, 23 avril 1870.
Fleur par quart............ 5 00 à 5 50

do do cent ils ......... 2 00 2 60
do Bled-d'Inde doe........ 1 G0 0 00

Avoine par 40 lbs............O 28 O 33
Orge par 56 lbs .............. G Go os
Miil par 48 Ibs.....,........ o o o 0
Pois par minot..............O 75 O 80
Bled do do................ioo oea
Bled-d'Inde, do do........o Go 8o
Sarrasin, do do............ 40 50
Patates . do do.......... . 20 1 30
oeufs par .douzaine.......... 15 O 18
Volaillus par couple........ 0 o 80
Oies - do . do........080 100
Dindes do ... do...........1.00 150
Pigeons do . .do....... ... 17 O 20
Beurre frais par lb.......... 18 O 25

do salé do................ 1
Saindoux par Ili............ G 18 O 221
Mielý do do..........012 0121
Lard frais par cent lbs...... o il o

do mess par .qxiart........20 0 2400
1Boeuf par cent Ihs............ ( 6 o 0
Foin par ceut buttes......... 3 50 5o
Paille do do..........200 20
Bois à lit cord--------------2 50 5 O0

SOCIETE D'AGRICULTURE f)U
COMTE DE IOUVILLE, 1870.

L'Exposition des Etalons du Comté
de Rouiville aura lieu à Rougemont
chez M. Frégeau, Mercredi, le 4 Mai
prochain, à 2 houres de l'après-midi.
Les exposants recevront loi prix sui-
vants:

le classe.-Pour le meilleur étalon
Ide 4 ans ou qui dlevria a oir 4 ans sous
peu de jours et plus; 4 prix 86, 5, 4, 3.

2e classo.-Pour le meilleur étalon de
3 ans ou qui levra avoir3 ans sous peu
de jours; 4 prix: $4, 3, 2, 1.

Ces prix seront accordés en autant
que les Etalons soient toute la saison
suiv:înte dans le comté et aient servi
leo jmnents.

REGLEMENTS.

1er. Le susdit Percheron demeurera
à Rougemont depuis le 20 Mai au 20 do
Juillet qui suiit avant etaprès ces dates
il demeurera à Sto. Marie de Monnuir,
en la re.sidence de Mr. J. Etc. Lebeau.

2o. Il tera vendu par le becerétaire-
Trésorier do la Societe 100 bons pour
la sniist n prochaine.

3v. Dos bons seront vendus aux
soUscriptLUre aux conditions suivantes:
pour la saion comprenant la mise <les
lamnents 5 fois St. Pour la mise d'une
tins $4; la même jument une 2mae fuis
$2; une 3m1e fois Si et atin]i de suite
et our la gaatie d'un poulain 6j.0,(-3

tu puàable au lor sepjtenbre pro-
chuin ; de plns il sera vendu des bons
après le 1er mai à toute personne qui
n'est pas membre de cette société
pour la mise de leursjumenits à la saison
tel que sus-meLitionné pour le prix de
$S argent comptant; des arrangements
pourront être pris avec le secrétaire
pour los juments qui seront obligées do
passé quelquds jours à .Rougemtout.

4o. Tous accidents aux juments quel-
qu'en soit la cause seront aux risques
du propriétdire.

50. Toutes juments doivent êti la
propriété de la personie qui l'entre
comme souscripteur.

6o. Il ne sera pas vendu plus d'un
bon au nime souscripteur jusqu'au 1er
mai sus-ientiouuté.

70. Il ne sera pas pormis au Seeré
taire do délivrer des bons à crédit, sans
avoir Lu certificat du directeur de la
puroisse, constatunt que la personne
est en état de payer cette somme.

PIIX oFFERTS AUX 'SoUSciMPrEURS.

le clause-Pour 2 arpents.de blé, G
prix, 4½, 3, 3, 2½, 1½ piastres 75 ets.

2e einsse-Pour 1 arpent de blé-d'in-
de, 6 prix, 4ý, 3Ï, 3, 21, 1- pias. 75 ets.

30 clasno-Pour 2 arpents de Prairie
Nouvelle, 6 prix, 4à, 3¾, 3, 21-, 1 pias-
tres 75 ets.

4e classe-Pour J arpent de Fèves, 5
prix, 2.- l, 1½, 1 piastres 75 ets.

5e lunsu-Pour , d'arpent de Bette-
raves, Carottes et Navets, 6 prix, 43-

23, 24, 1½ piastres/i5 ct.

---------------- Z.
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Go clasHe-Pour 3 arpents de Pois, 5 REGLEMENTS. îSô. les compétiteurs remarqueront

prix 3¾, 3, 2f, 1- piastres 75 ets. 10. Aucun compétiteur n'aura droit
7 ebsse--Pour 3 arpnts v 5: uu o éite n'ur plus d'quil prix p ranps la mésame la

prix, 3 -l, 3, 2i, 1, piastres 75 cs.rc Anun prix ne scra aecordé à moins 1.1îw de doux années consécutives sur
pi ch, 3sse--Pour 2 ar-peîtîs 5 orge, que l'uan im:i ou e1et. ne le mérite, les mêie terrain.

prix, 3ý, 3, !,- pi astres 75 c s. . .aniaux ou le même animal ne sern
u chesso-Pur § :r 1 ent do Lin, 5 padsn eex hib PARTIE Ddu LABOUR.lii ei li'a s e

prix, 3¾-, 3, 2-, lU pinst res 75 cis. 2o. Le compétiteur n'aura droit, à un Un parti do labour tura lieu.! Ste.
100 vlasce-Pour 10 arpents de pawa- prix à moins que l'animl exhibé n'ait Marie près du village le 26 octobre pro-

ge, 5 prix, 3Î, 3, 24-, 1?; piastres 7 ets. été au moins 3 mois avant l'exhibition chain à 10 heures de l'avant midi.
11ecla5se-Pour 1 arpent d patates, en sa possession excepté les étalons qui b' ela:zo.-Pour les adultes; 5 prix:

5 prix, 3k, 3, 2-, 14V pi:istros 75 e.t.-;. deernt être dans le comté depuis la $10, S, 6, 4, 3.
12 classe -Pour la imeillemo Jii 1er mai dernier ot iiii ont servi les 2o classe. Pour ts jeunes gens au-

ment. Poulinîière avec son poulain, 5 juments.
prix, 34, 3, 21, 1- piastres 75 ets. 3,. Les iEtolres, Toiles, Flanelles,

13e classe-Pour le meilleur Poulbtin Beu-re, Sucre Fromage et autres eifets lie. prix ufferv dans la le tlasse sont
de 2 ans, 4 prix, 3, 24-, l4 pis., 75 ets. exhibes auront été faits et maînufaetu-

14e classao-Pour le 1millcir Poulain res p e compétiteurs d ans leurs umai- for et 31M. Cheval et Robert qui ont
de 1 an, 4 prix, 3, 2:þ,l piastres 75 cts. sons avec leurs produits dans le comté, bien voulu (!onné chacun 10 piastres.

15e classe-Pîour lo mrîeilleur Taureau et il est dle plus entendu que les Etotfes Les prix offerts duns la 2o classe des
-gé de 2 ans et plus, 3 pr, 3, 2j, 1; pins. et Toiles seront faites filées et teintes ieunes gens sont dùs au Major Camp-

16e clavse - Pour le meilleur Tauîreai par les coi péti Leurs mêmes dans leurs bah.
l'itn an, 3 prix, 3, 21-,I piatres. propres niaiso.

17e lasse-Ptir li neilleure Yachî 4o. Des prix extra seront accordés
à lait, 5 prix, 3¾, 3, 24, 14 pis., 75 ets. pour des eifets de manufactures, Bro-

18e classt-Pour la meilleure Gbnisse derie., Peintures et, pour des Instru-
de 2 ans, 3 prix, 2- 1I piastres 75 ets. mets d'griculture.deont tre membres d la société,

10e clase- Pour la nie hleure 5o.nisse 5o. Il faut que les pièces d'Etoffes air entz l'trs nos ceu lsc
do 1 an, 3 prix, 2j, 14- piastres 75 ets. Flanelles et Toiles soient opportoos

200 clase-Pouir le meillm. Veau toutes toi t tières.
mâle du print om ps, 3 prix, 2.1, 1- pins- G.. Il ne sera pas permis de diviser 2i. N'auront dioit de concourir à
tres 75 ets. les pièces d'Etui'es, Toiles et Flanelles toi. partis que les membres de la se-

21e classe -Poutr la meilleure Génisse <en plusieurs coupons et les exhiber par ou leurs fils on leurs employés
du printemp,3 prix, 21 14- pia. 75 ets. diverses personnes, si une telle fraude daniierant avec eux, une carte de mun

22e elasse-Pr le meilleur Cochonî est decouverte les individus qui s' bre ne pourra admettre qu'un seul
entier qui de'rn tr io hiverné, 3 prix, rendront coupables perdront les prix coneirrant.
21, 1 piastres 75 vis., mais ces prix n qn'ils auraient pu mériter. 3o.Claque concurrant devra labouri-
seront payes qu'en mars et un certifi- 7 ,. Les exposants qui se tiendront au moins 2 planches.
ea. sera donné au Secrétîire que le dit près les Juges pendanît leur examen et 4o. Chaque compétiteur aussitôt que
cothon et vivant et entier. qui leur indiqueront leurs efoets ou ani- son labour sera terminé devra planter

23o classe-Pour la meilleure Truie maux perdront leurs prix. atre de sa planche un piquet, au-
dle l'année, 3 prix, 21, 1- piastres 75 S. Pour être membre do cette so- quel sera attýclîé un nnéro et faire
ots.,ces prix ie seroint payés qu'an mars cieté il faut avoir souscrit et payé an rapport au secrétaire du l'hbure à la-
et un certifient sera donné au Secré- moins ue piastre lu ou avant le 1cr quelle il a terinésa tâche.
taire que la dite truie et vivante et Mai prochain at directeur do sa parois- 5o. Dans la classe dos jeunes gens,
qu'elle doit avoir des peti ts. se ou au secrétaire. celui qui a remporté ti premier prix

24e classe-Pour le meilleur Bélier O9. Les entrées pour les 11 premières aux concours précédents ne devracon-
d'un an, 4 prix, 2¾, 14- pia- tres 75 ets. clîsses qui sont de 50 cents pour cha courir que lans la classe des adultes.

25o classu -Pour le minliiour Bélier du I u entree seront payées le ou avantie 6o.Les compétiteurs dvront labourer
priintemps, 4 prix, 3, 2-1,14- pias. 75 ut . 12 juillet p rochaiii au secrétaire ou au ave

26e classe -Pour les 2 illeures Bre- dirueteur de sa paroisse. ceux de leurs pères ou de leurs maitrow,
bis d'un a.ii,4 prix, 3,2-, 1 pias. 75 ets. 10o. Lo visite de- Il premières clas- et devrotut terminer leur labour avec le

27e clusse-Por le> 2 uneilleures ses commencera le 17 juillet prochitin nèi&û attelage sous peine de perdre le
Brebis du pi-intemps, 4 prix, 3, 2j-, 14- au matin par la paroisse de St. Jean- auquel ils auraient droit.
piai-tres 75 ets. Jhîptiste, St. Hilaire, St. Mathias, Ri- 7q np

28e lasse-Pour 201bs (le Beurre, G clielieui, Ste. Marie, Ste. Angèle, St. ne Cux uen r n er r
prix, 2, 1-, 1;, 14, 1 pinst re., 50 ets. Cýanire, Ange-Gardlion et St. Paul. n uront qeitq ans lrs cuinu

29e lao-Pnur 251bs (le Sucre, 6 110. L'exposition des 24 dernières q
prix, 2, 1¾, 1-. 1f, 1 piastres 50 cis. clav--os d'unimaux et ef'ets aura lieu à tion de tei prix.

30e elasse÷-Pour 10 verges île Fla- Rougemont, Mercredi, le 28 Septembre
nello pufe laine, blanche ou de couleur, prohain à 10 heures de l'avant-midi et
6 prix, 2, l, 1-, 1, 1 piast res 50 eus. sur la propriét é de Michel Frégenu,Eer. vuiit a srerle errài autrement

31eclas..e--Pour 10 v drges lu grosso 121). Les Brubis devroit avoir en des ils itprivési du prix auquel is pour-
Etoffe ennadienne pressée, foulée et ra- petits le printemps précédant et avoir
sée, 6 prix, 2, 1¾, 1-, 1±, 1 pias. 50 uts. été tondues ras aiisi que tous autres ils ne pourront s'aider de Ili main.

32 o cIlasso;-Pou r 10 verges de Petitu imoutouis le ou après le 1er mai Da Il mie sera pas permis aux juges
Etoffo brut, non foulee, i pri ., 2, 1¾, 13o.L:i ouscip1 ti pour l'année sui- (e se toimir sur le terrain paîdatt le la-
1. 1.-, 1 piastres 50 uts. v ate sera déduite du montant d( sur, boîrr et ils devront faireseuls l'examen

33erelaîI!ss-Pouîr 10 u.ries do Toile dus prix obtenus dans un coneonrs quel i des ptanclies lordque le concours ser
blanoheG pri 2, 1-, 1, 1 pi.s 50 ets. olque par tout concoîurrant heureux. terminé.

34'e!casse-Puri les meilleure, 10 140. Aussitôt l'expositmn termimée MAJOR CAMPBELL,
vei- do Toile de couleur, ( prix, 2, il y aura une vente par encan ou del
14, 14, 1f, 1 piastres 50 ets. Igr à gr do Béliers, Brebis, Cochons, J. U. MESS1ER,

35e classe-Pour les neilleuros101 Veauxet autros animuux des plus Sacrétaire-TrésorierdVeaux l égm t a Bl-el

de renage5 p,1, V 14,lpas. tc.balas acar.iemrós du vilae, e26otobrpo
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Grande chance pour un
marchand qui voudrait
s'établir &la eampa grne et
acheter une résidence
privée.
Ce magnifique établis.ement si avan-

tageuserment situé pour le commerce et
pour une résidence'privée, ci-devant la
propriété de M. P. T. Ma>son, étant
sur la belle Rivière-Richelieu, au villa-
ge de St. .Charles, seru vendu à li porto
de 'Eglise de cettu paroisso le 14~avril
prochain. L'établissemen t se eomp ose
d'une résidence privéé de première
classë, en brique et toute neuve, miag -
sin adjÔignant on bois ýà deux étages
avec une grandecour, hangars, éCurieil,
remises, glacière et un quai ou1 accos-
tent les vapeurs de la Compagnie de
Richelieu, etc., etc.

S'adresser nu soussigné à St. Hya.
cinthe,HENRY BARBEAU. SYNDIC.

15 février 18'70.
MrOn a immédiatement besoin à ce

bureau d'un bon homme pour les ira-
'.vaux dle la cour, etc.

er ïes a vendre ! i
Les terres ci-devant appartenant A

L'iHon. L. V. Sicotte, situées a vingt
arpents à l'Ouest de la Cité do St. Hya-
einthe, sont offertes en vente à des prix
très bas et à des termes avantageux.

Les propriétaires actuels diviseront
e. lopin de terre en une, deux et même
trois terres si la chose est demandée.

Ces terres sont pourvues dle bâtisses
pour l'exploitation Pt sur l'une d'elle
se trouve cette magnifique résidence
autrefois occupée par Son Ho.neur le
Juge Sicotte.

AUSSI
Un lot ou emplacement avec

,1Maison et dependences, bien si-
tué pour une réBidence privée, coin des
rues St. Hyacinthe et St. Antoine,
près du Bureau de Poste en cette Cité.

Poiur informations et conditions s'a
dresser au Bureau de la Compagnie du
TRUST & LoAN, à .Mentréal, ou i M.
HENiy BAiBEAU, à St. 11yLneinthe.

St. Hyacinthe 15 février 1870.

TREFLE ALSIQUE. 0

Ceux que desirent acheter de ;la graine de
Trèfle Alsique pourront s'adr sser .au bureau
du Journal d'Agriculture, ou il y un a on dépôt.

St. Hlyacinthîe, 1 avril 1870.

A VENDRA.

2,000 Lîvns DE TREFLE ALsIQUE.

On pourra se procurer do ce trèfle en s'a-
dressant au sous igné à Beloil pour 25 cents
la livre. J. R. BRILLON, N.P.

Belceil, 1 avril 1870.

Chance pour un ftogeron.
Un bon forgeron peut obtenit une boutique

de forge ct une belle terre à moitié ou en louage
en s'dressant au soussigné à Ram Sied, P. Q.

E. S. DARCIIE.
HInM Sud 1 avril 1870.

JOURNAL D'AGRICULTURE

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAI

Les ComruissLires nommés pour la Constre.
tion du Cheuin de rieFr Itercolonia, donunitai
Avis Publie qu'L3ayalt &n1unu11 les Contrats loul
les Sections Nos. 5, 6 et 7, ils sont prêts i r-ce-
voirut Soumissions puar de nouve-aulx Con.
tracts polir ces inêmes ecncuona.

La Section No. 5 -st lans iel Provoiî ae
Québec et s'étend à partir de l'-xtrnmi ei t
de la section No. 2, ptlarante milles à hest oie
la Rivière dî1 Lup jusqu'au poteau lit '(-xan.l-
te-sixio:ani mil-, prè-L iuimouski, fruuît
un parcoure d'environ 26 milles.

La se, tion No.6 est dans la Propviner dl
Nouveatui-Bruniîswick, et. s'étnd là pautir de
l'extr'mîitê tst de la ection No. 1, vis-vis
Dalhousi-, jus>qu'aiu côté ouest dli G rand Clie-
Mill de la Malil.., près di îotau di quarante-
huîiti-îmu moille, cotlrLllt à (lt de la Rivière

Jacquet, fobriaut un parcours 21 milles d1l'envi.
mn.
Lat s, <tion No 7 est dlanis lîî Province (le lîiNon.-
velle-Ecossueets'étend à partid-r l'oxtiimitesud
de la Sectionu No. 4l près de- la Ri ri&re '-illipeu,
.jusqu' let Station 0, (étant auparavant la Nati-l
on Cinquante) ai Lac Folly, formant un par-
cours d'environ 24 milles.

Les contratspur les susdits se :tions devront
être parachevés et prêts pour la pose de la voie
le ier juillet 1871.

Les Commissaires donnentaussi Avis Public
qu'ils sont prêts à recevoir des Soumissions pour
quatre utres Sections de la ligne.

La Section No. 17 sera dans la Province de
Québec, et s'étendra de l'extrémité est de la
Section No. 14 un descrendant la vallée Matapoé-
dia, jusqu'à la Station No. 685, environ un mil-
le en haut ie la ligne de division entre les
comtés de Rimouski et- ulnonvent',re formant
un parcours d'environ 20 milles. _

La Section No. 18 sera dans la Province de
Québec et s'étendra de l'extrémité est de la
Section No. 17, un descendantla vallée Matapé-
dia, jusqu'à la Station No. 380 près de Clark's
Brook, formant un parcours d'environ 20 mil-
les.

La section No. 10 s'étendra à partir de l'ex-
tremitó est de la section No. 18, dans la Pro-
vince de Québcc en descendant la val]lu liMa.
tapdia jusqu'à sa sortie, et traversant <le là la
Rivière Restigouche jusqu'à la station No 370
i l'extrémité ouest de la section No. 3, dans la
Province du Nouveau-Brunswisk, formant un
parcours d'environf0 milles, y compris li pont
sur la Rivière Resticoucee.

La section No. 20 sera dans la Province du
Nouveau Brunswick, et s'étendra à partir de
l'etrémité est de la section No 10, dans la
ville de Newsastle, sur le chemin de l'Isle Clia-
plin, traversant de là les bras nord-ouest et sud
ouest de la Riviùre Miranilchi, et terminant à la
station No. 320, environ un mnÉllet trois quarts
au sud du brus sud-ouest formant un parcours
d'environ six milles, y compris les ponts sur
les bras de la Rivière Miramiclu.

Les Contrats pour ies sectons No. 17 18 19

et 20 iloivent être parach evés etprêts pour
pose de la vol lu ler Juillet, 1872.

fra plans et avec profils le Devis et
1,- Sîipnilations du Contratpour lasection No. 7
-etront eibltés Lu Bureau de l'Ingénieur en
clh-f. à Ottawa, et aux Bureaux des Commis.

r saires à Toronto,Québe Rimoili, Dalhousie,
Newenîstle, St Jean et Halifax, b- -t après lundi
le I lu jour dAvril prochain, pour -es sections
Ns.5 et 6 aux mêres lureaux, le et après Mer-
credi le 20 Avril prochain i pour les teetionis
Nos. 17, IS, 19 et 20 au11X mêmes bureaux, lu et

après Ulrli le 10e jour de Mai prochain.
Des Soumissions cachutéès, pour les sectio n

Nos. 5; G et 7, adressées atux Commisaires du
( îiini de For Initerculonial, et marquées :
"Sunissions," seront reçues à leur Bureau, à
Ottawa, jusqu'à 7 heures P M., Samedi le 7e
jouîcr de Mai prochain ; ut pour les sections Nos.
17, 18, 19 et 20, juscqitiL 7 haieures P. M. Mercre-
di u 25e jour de mai prochain.

es t-autions pouir l'exéeuîtion complète du
Co'trat devront signer la Soumission.

A WALSR.

ED. B. CHANDLER.

C .1. BRYDGES,
A. W. McLELAN,

commissaires.
Bureau des Commissaires,

Ottawa, 24 mars 1870.

RUCHES A VENDRE
. . PAR

MR. TROMAS VAIQUET, DE ST. HILAIRE.

Les personnes désireuses de se livrer à l'in-
dustrie si lucrative de la culture des Abeilles
trouvuront en s'adressant au soussigné, des Ru-
CHEs de différents modèles et de constructions
variant suivant le got ou les connaissances
apicoles de l'acheteur.

tes cultivateurs pourront obtenir 13 Ruches
améliorées, pour le prix de 4 boites de miel
chaque et auront de AI Valiquet tous ls rensel-
gnenents possibles pour se servir <le ce nou-
veau et avantageux système de Ruches. On
est prié de se hâter, vu les précautions à pren-
dre dès cette saison.

S'adresser à la Station St Hilaire ou au Dépot
d instruments agricoles de Wm Evans, marché
Ste Aune, pour tout ce qui regarde l'achat de
ceus Ruces.

Tu. VALIQUET,
Apiculteur.

S tati on St Ifilaire, M octobre 1869.

WILLIAM EVANS,
Gr4inetier du Conseil d'Agriculture de
la Proi ince de Québec Proprietaire des
péninières et de laie ferme à graines de
laCôte st Paul, H1alle Ste. Anne, au-
dessus du marché St. Anne, Montréal,
Cultivateur, linportateur et Marchand
de graines de champs, jardins, et de
fleurs de tous genres, dont son assorti-
ment est très étendu et complet. Aussi
arbres fruitiers et d'ornements, arbris-
seux fleuri.ssant, roses,herbes et plants
de legume, etc., Des catalogues des-
criptifs et illustrés de ces plantes sont
maintenant prêts.

24 mars..

r-

-4

Y


